
LES RACES HISTORIQUES

Il y a 4 races historiques reconnues :

Quelles sont les images que tu as dans ta tête quand on 

parle de chien de traîneau ? Je suis certain que tu vois 

un husky, un samoyède ou un malamute. Tu n’as pas tort, 

mais tu vas voir que la réalité est un peu différente.

LES CHIENS :

DES ATHLÈTES DE HAUT NIVEAU

Husky Sibérien Esquimau Groenlandais Malamute Samoyède
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Sur la course, tu verras des Huskies et des chiens qui te paraitront tous un peu différents, avec des 
pelages de toutes les couleurs. Ils n’auront pas la fourrure abondante des chiens du grand Nord. 
Ils n’auront pas la même forme de crâne et de mâchoire.

LES CHIENS D’AUJOURD’HUI

Depuis que les courses modernes se sont développées, les mushers réalisent des croisements avec 
des chiens de chasse (souvent des braques) pour rendre les chiens à la fois endurants et plus rapides. 

Ces races de chiens ont été développées, sélectionnées en Sibérie, au Canada et en Alaska par les peuples du nord (Tchoukes, Inuits…). 
Elles sont adaptées au froid, à la chasse et elles sont très endurantes.

ENTRAÎNEMENT

Avoir les bons chiens ne suffit pas. Comme pour les sportifs humains, ils doivent être entraînés. Ils ont donc un 
entraînement physique, ils apprennent à se coordonner entre eux et avec le musher. Ils sont testés pour 
savoir à quelle place ils sont les meilleurs dans l’attelage (on ne met pas n’importe quel chien à n’importe quelle 
place, comme on ne met pas un défenseur à la place d’un attaquant au football). 

Pour un musher qui fait des compétitions, l’important c’est de gagner. Il a donc besoin 
de chiens rapides et endurants, s’ils ne sont pas très résistants au froid il peut leur mettre des manteaux 
et des chaussons. C’est pour cela que les croisements se sont imposés dans les élevages.

Sur La Grande Odyssée VVF, les chiens sont tous dans le classement général, mais il y a un trophée 

particulier pour les chiens de pure race. En effet, ils ne peuvent pas rivaliser en vitesse avec les 
hybrides et ne peuvent donc pas gagner le classement général.



UN PROGRAMME D’ENTRAÎNEMENT « TYPE »

Les entraînements reprennent lorsque la température ne dépasse pas 14°C. Ils sont d’abord assez courts puis vont 
s’allonger pour atteindre les distances de prédilection du musher, à raison de 4 à 5 entraînements par semaine. 
Ces entraînements peuvent varier en durée, intensité, vitesse et dénivelé. Les chiens peuvent être entraînés attelés ou 
libres. Chaque musher définit en début de saison un plan d’entraînement qui dépend de son programme de courses et 
qui a pour but d’amener les chiens en forme le jour J. 

DIFFÉRENTES COURSES, DIFFÉRENTS CHIENS 

Pour les courses à étape de moyenne distance où le froid est modéré, comme La Grande Odyssée VVF, les chiens hybrides 
sont très clairement avantagés. Ils courent vite et facilement pendant les 30 à 50 km d’une étape. Aux USA et au Canada il 
y a des courses très longues (plus de 1 000 kilomètres) qui se courent par des froids très intenses. Dans ce cas les Alaskan 
Huskies et les Siberian huskies sont plus performants.

Quels peuples ont créé les premières races de chiens de traîneaux ?

Sur quel type de courses les races traditionnelles sont-elles avantagées ?

Quel problème entre les chiens doit régler un musher pour avoir une bonne équipe ?

À quelle température maximale faut-il entraîner les chiens ?

À TOI DE JOUER !  ÉCRIS TES RÉPONSES SOUS LES QUESTIONS
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EN SAVOIR PLUS

Une meute de chiens est un groupe hiérarchisé, si 2 individus se battent pour obtenir une 
meilleure place dans cette hiérarchie cela pose des problèmes à toute l’équipe. C’est quelque 
chose qu’on retrouve dans les équipes humaines. Les entraîneurs de sports d’équipe ont souvent 
des conflits à gérer.

C’est donc un travail de tous les jours que le musher réalise pendant l’année. C’est un véritable 
entraîneur qui surveille la santé des chiens, qui veille à leur nourriture, qui s’en occupe toute l’année 
pour qu’ils soient en pleine forme pendant les compétitions d’hiver.

Les mushers cherchent aussi à constituer la meilleure équipe. Certains chiens ne travaillent pas 
bien ensemble parce qu’ils se disputent. Il faut donc leur apprendre à travailler avec les individus 
qu’ils n’aiment pas trop ou, si c’est impossible, éviter de les faire courir ensemble. 


